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(Suite à la page 30)

D)ûu.. bsohièmes passent devant un
Ï1.1111. restaurant:

- Quelle cîs-crice, dit l'un, si nous
avi-)Irîs cbaqite ;Our notre couve.rt là-

-Et quelle rerieoure, ajoute l'autre,
l-i hqu- Jour nous pouvions lt enipor.

tfer 1

Toto questioîuîtý sa mûre:
- Dis donc, itîtînitu, com ment ça s'eip-

pelle, les deux rVetiis garçonls qlue tante
Alice a trouvés dani; un gros chou

- Dcs.jumieaux, mon enfant.
- Les trumeaux alorc, ct eLt quand

il y en a trois

-Mon cher onc!c, j'ai pris une
grande rétolution. Je veux régler dès
demain tous mes créanciers.

- Voilà un louable prrJit.
- Plus (le, d;-ttes, filon oncle ! Seu-

lemsent, pooor cela, il faut dt abord que
vous me prêtiez quinze mille francs.

Un ramasseuîr de d<otsd cigare
s'empare du Il mrégot t t qule vient dt absan-
donner un bourgs ois

-Ce métier, iui demlande celui-ci,
vosus frapporte-t-il de quoi vivre?

- Dans cette saison, répond l'homume
ça va encor-e; mais l'hiver, on a bien
de la peine à joindre Il s deux bouts

Un cambrioleur conmpareît n cor-
rectionnelle.

- Vouf; reconnaissez, lui dit le pré-
sient, vous être introdluit danq1 l'ap-
partemient et avoir fracturé utn secré-
taire ?

-Je le re<connais, mnaisi J'invoque
une circonstance atténuante.

-Laîquelle ?
-11 n'y avait rien (Ida1i
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